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 Elan Sud 

Une ligne d'édition, c'est comme une empreinte : une fois qu'elle est 
posée, elle sert de référence à toute analyse. C'est la carte d'identité de 
l'éditeur, le point de ralliement d'auteurs. 
Elan Sud est tourné vers le texte, le style, la musique des mots, le 
rythme des phrases; à ne sortir qu'une poignée de romans chaque 

année, autant qu'ils soient ciselés, peaufinés, aboutis. 
 

Née de la passion de l’éditeur pour les arts graphiques, le voyage, la rencontre et le partage, cette 
nouvelle collection est arrivée comme une évidence. 
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qu’un. Croisement de regards entre un écrivain et un plasticien 

issus de cultures différentes. 
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Résumé de l’éphémère a un goût de cacahuète: 

 
Ce roman met en scène un conseiller culturel et ses rencontres avec des cultures différentes 
(Pakistan, Inde, Afrique, Haïti, Mexique, Cuba…). Histoire d’amour et d’humour, c’est l’occasion de 
réflexions sur le couple, l’érotisme, les effets du tourisme, le choc des civilisations, l’altruisme, 
l’expatriation, le développement… 
Le travail avec Dennis Luis Gallardo Castro s’est construit au cours de longs entretiens. 
Un livre à lire, un livre à voir pour inviter à un double exercice jubilatoire du regard. Le roman distille 
ses propres images et les dessins accomplissent un autre pouvoir de séduction sur le lecteur. 

 

 

 

 

 

 

 

L’auteur : 

Maurice Lévêque est né en 1945 à Angers. Professeur de philosophie puis 
directeur de Centres culturels en France et à l'étranger, il a exercé en Inde, 
Côte d'Ivoire, Haïti, Pakistan et Mexique. Fondateur d'une friche culturelle, 
Akwaba à Châteauneuf de Gadagne (84), comédien et metteur en scène, il a 
créé 38 spectacles dont 5 ont été présentés au festival d'Avignon. Il vit, écrit et 
met en scène actuellement à Cholet.  
 

 
Le peintre :  
Luis Dennis Gallardo Castro 
Né en 1971 à Santiago de Cuba. Diplômé de l’école provinciale d’Arts plastiques 
« José Joaquin Tejada » en 1990 spécialité Dessin-Peinture. 
Dennis Gallardo a travaillé comme restaurateur de tableaux et comme 
responsable de la conservation du patrimoine de l’église catholique de Santiago 
de Cuba. 
Nombreuses expositions à Santiago de Cuba de 2001 à 2008. Œuvres dans des 
collections privées à Cuba, en Argentine, au Panama, Brésil, en Hollande, 
Allemagne, Espagne, France, Italie, à Malte, aux États-Unis et au Canada. 

Maurice Lévêque est né en 1945 à Angers. Professeur de philosophie puis directeur de Centres 
culturels en France et à l'étranger, il a exercé en Inde, Côte d'Ivoire, Haïti, Pakistan et Mexique. 
Fondateur d'une friche culturelle, Akwaba à Châteauneuf de Gadagne (84), comédien et metteur en 
scène, il a créé 38 spectacles dont 5 ont été présentés au festival d'Avignon. Il vit, écrit et met en 
scène actuellement à Cholet. 
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L’ÉPHÉMÈRE A UN GOÛT DE CACAHUÈTE 

ROMAN GRAPHIQUE FRANCO-CUBAIN 

 
ÉCRITURE DU ROMAN : LÉVÊQUE Maurice (France) 
GRAPHISME: GALLARDO CASTRO Dennis (Cuba) 

GENÈSE D’UNE RENCONTRE 
 

Maurice Lévêque, auteur du roman « La Sentinelle », publié aux Éditions Élan Sud, a rencontré le 
peintre et plasticien cubain Dennis Gallardo Castro, à l’occasion de la présentation de son livre à 
l’Alliance française de Santiago de Cuba. Étudiant de français de l’Alliance, il avait participé avec 
l’aide de son professeur à la traduction en espagnol de quelques passages. Il avait également donné 
ses impressions en français sur l’œuvre d’une manière très émouvante. 
Leur relation s’est poursuivie au delà des murs de l’institution et Maurice Lévêque a pu découvrir les 
qualités artistiques du peintre dont les œuvres mêlent symbolisme et figuration dans un univers 
onirique. 
Au cours de leurs échanges sur leurs univers imaginaires respectifs, Maurice Lévêque a évoqué les 
thèmes du roman qu’il venait de terminer : « L’éphémère a un goût de cacahuète » : rencontre de 
l’autre dans le voyage, signification de l’expatriation, ravages du tourisme de masse, réflexions sur le 
couple et l’érotisme, implication du passé dans les sensations présentes, analyses et chocs parfois de 
cultures différentes, évocations de plusieurs pays (Inde, Pakistan, Haïti, Afrique, Cuba, Mexique...) . 
Devant l’intérêt manifesté par le peintre, Maurice Lévêque lui a confié son tapuscrit. Trois semaines 
plus tard, Dennis Gallardo Castro lui demandait l’autorisation de mettre en œuvre une vision 
graphique du roman tant il trouvait dans le roman et l’écriture une source d’inspiration. 
Le projet de roman graphique était né. 
 
ROMAN GRAPHIQUE : DES REGARDS CROISÉS 
Dans une première phase, Maurice Lévêque a proposé de rédiger un scénario puis un story board 
pour la réalisation d’une Bande dessinée à partir du roman. Et sur cette base Dennis Gallardo Castro 
a réalisé quelques planches correspondant au scénario. Le travail réalisé, la qualité picturale des 
dessins, la richesse de l’invention graphique pour rendre compte symboliquement des analyses du 
roman ont alors très vite orienté la démarche artistique vers un roman graphique, un roman illustré qui 
préservait à la fois les qualités littéraires du roman et les qualités plastiques des dessins. Les deux 
approches littéraires et graphiques se nourrissent en effet l’une l’autre. Le texte fait surgir un 
graphisme symbolique d’une grande force suggestive. Et le dessin provoque à son tour une 
simplification de l’écriture. Le tressage texte-dessin aboutit à une œuvre totalement originale. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

5 

 

 

 

      Bonjour, 

 

 Beaucoup d’auteurs, et non des moindres, je pense à Flaubert, refusent l’idée même 

d’illustrations de leurs textes. L’écrivain n’accepte pas de voir son langage résumé dans une 

image. Il craint qu’elle limite le sens, qu’elle impose la vision du dessinateur comme seule 

lecture possible:  

« Jamais, moi vivant, on ne m’illustrera, parce que la plus belle description littéraire est dévorée 

par le plus piètre dessin. Du moment qu’un type est fixé par le crayon, il perd ce caractère de 

généralité, cette concordance avec mille objets connus qui font dire au lecteur : «j’ai vu cela» ou 

«cela doit être». Une femme dessinée ressemble à une femme, voilà tout. L’idée est dès lors 

fermée, complète, et toutes les phrases sont inutiles, tandis qu’une femme écrite fait rêver à mille 

femmes. Donc, ceci étant une question d’esthétique, je refuse formellement toute espèce 

d’illustration ». (Lettre à Ernest Duplan) 

Il est certain que le dessin impose sa représentation alors que l’écriture est abstraite et exige une 

construction par le lecteur. 

Pourquoi, dans ce cas, avoir effectué ce travail exigeant de collaboration avec un peintre qui 

plus est, n’appartient pas à la même culture?  

Notre «Duo» nous est apparu comme une évidence parce que le roman parle du voyage, du 

nomadisme comme mode de vie, de la relation à l’autre dans sa différence et dans ce qui nous 

unit. L’illustration du roman devient la métaphore même de la rencontre. 

Ma collaboration avec Dennis Gallardo au cours de nombreuses heures d’échange et de partage 

s’est effectuée sur un dialogue entre nos personnalités artistiques propres dans le respect de la 

spécificité de chaque art. Cette association évite l’écueil d’une plate transposition du texte. 

L’image saute aux yeux, mais elle apporte un supplément de sens par le travail d’interprétation 

symbolique de l’illustrateur. 

Les images révèlent des éléments implicites. Le texte construit du sens. Alors même que notre 

siècle s’oriente vers le tout médiatique, nous voulions produire un livre à lire, un livre à voir, 

donner à penser, à rêver, multiplier les sensations.  

J’espère que cette ambition de faire éclater mon roman sur des mediums étrangers l’un à l’autre 

mais réunis dans ce livre, au risque de dérouter, vous plongera dans la même joie que celle que 

nous avons eue à la vivre. 
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Deux pages de l’ouvrage... 
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Les premières dates et événements autour du livre: 

Du 18 au 23 octobre -  exposition à la médiathèque de Cholet 

22 octobre - présentation et échanges autour du livre avec M. Lévêque et D. 

Gallardo à Cholet. 

Du 3 au 10 novembre environ : exposition au Merle Moqueur à Paris (20) 

6 novembre : présentation et échanges autour du livre avec M. Lévêque et D. 

Gallardo au Merle Moqueur. 

Du 11 au 24 novembre environ tournée en Vaucluse, restez à l'écoute... 

26 novembre : présentation et échanges autour du livre avec M. Lévêque et D. 

Gallardo à Saintes lib De la lettre @ la bulle. 
 


